Le scooter
Une histoire d'une merveille à deux roues
Je regarde les mains de mon père qui découpent avec les ciseaux une annonce qu’il a trouvée dans le journal : ''à vendre un scooter marque Heinkel….  ''.

C’est ce que je voudrais avoir depuis longtemps : un scooter pour moi-même. On les voit rarement et le scooter n’est plus populaire mais pour moi c’est  un rêve; même le son d’un Heinkel est une des plus merveilleuses chansons que je n'ai jamais entendues.
''Nous allons aller le voir tout suite…'' dis-je à mon papa avec conviction pour le convaincre. ''Plus tard'', dit mon père. ''Si nous allons immédiatement ils peuvent demander ce qu’ils veulent. Et si nous attendons: le prix baissera.'' Il mit l’annonce soigneusement dans la boîte de cigarettes sur la table. 

Je ne comprends pas les adultes. Je ne veux pas ni attendre, ni entendre les conseils de mon père. ''Nous allons y aller maintenant et, je vais payer ce qu’il demandera. Parce que si nous attendons il y aura quelqu’un d’autre qui va l’acheter''. ''Soit'', dit mon père qui continue avec le journal.
La semaine qui suivait était un cauchemar : chaque soir j’ai demandé à mon père : ''nous allons y aller ce soir ?'' ''Non, pas ce soir…'', était la seule réponse, et je savais : non est non pour mon père !'' Et ma mère nous disait tout le temps: ''Ce n’est pas sage d’acheter cela,  autrefois c’était différent mais la circulation est plus dense maintenant et je ne vois que des menaces pour Dik.  Ce serait mieux qu’il attende et épargne de l’argent pour une petite voiture.''
Finalement le jour est arrivé. ''On y va !'' dit mon père en ouvrant la boîte de cigarettes. Durant la semaine le papier a changé de couleur en marron à cause de la nicotine des cigarettes de mon père et de la sueur de mes doigts parce que j’ai regardé chaque jour  à plusieurs reprises…. 
Le propriétaire de mon trésor dit avec une voix basse que nous avons de la chance : il y avait beaucoup d’amateurs pour le scooter et une personne va  revenir ce soir parce qu’il est très intéressé’’. Nous le suivons sur le chemin qui traverse son jardin. ''Il ment comme un Catalan,’’chuchote mon père. ''Mais ne dis rien, c’est moi qui vais marchander.''
Le propriétaire ouvre la porte d’une baraque en bois et allume une petite lampe. Le voilà mon scooter. Mon père prend le guidon et essaie de l’attirer en arrière hors de  la baraque. ''Je demande deux cent cinquante florins.'' Mon père  lâche le guidon immédiatement et le scooter   retombe contre le mur. Dehors il répond : ''vous êtes fou. Un vieux truc comme ça. Regardez il a cinq ans et un scooter n’est plus populaire.  En outre mon fils ne puisse pas mettre autant. Il travaille comme élève dans une bijouterie et gagne presque rien ! Allez Dik, on y va.'' ''Mais qu’est-ce que vous proposez ?'' ''Cent cinquante et rien de plus.'' ''Je peux vous faire un prix: deux cent'', répond le vendeur. ''On verra'', dit mon père qui entre la baraque pour la deuxième fois. Il regarde dans le réservoir à essence et fait un contrôle de l'huile. La clé va dans le contact et on peut juste voir que le voyant sur le petit tableau de bord s’allume très faiblement. "La batterie n'est pas bonne", dit mon père. "Elle n'est que vide", répond le vendeur, '' il y a quelque temps que je n'ai pas roulé''. ''La batterie est en panne'', dit mon père pour baisser le prix de ma merveille à deux roues. Nous poussons une fois, deux fois et…''pouf, pouf'', dit le moteur mais il cale immédiatement. Encore une poussée et voilà: "pouf, pouf, pouf, pouf…..'' Le son imposant de la machine à quatre temps fait une grande impression, surtout sur moi.
"Voilà dit mon père'', ''cent soixante quinze et il est pour le garçon''. ''Mais non, monsieur, vous rigolez, c'est une affaire…mais bon…. j’accepte….pour le gosse''. ''Avec le casque'', ajoute mon père'', en donnant le montant. 
Mon épouse Annie et moi nous avons roulé des années durant avec notre UZ-11-47. Plus de cent cinquante mille kilomètres en Belgique, Allemagne, Luxembourg, France, Suisse, Autriche, Italie et je ne sais plus où. Bien sûr, plus tard,  nous avons acheté une voiture, mais souvent quand le soleil brillait, nous avons pris notre scooter pour faire une promenade. 

Le printemps dernier j'ai pris une décision difficile et nous avons vendu notre vieil ami.

Normalement on perd de l'argent  au cours des années. Mais j'ai vendu le scooter pour 3.500 €. Et c'était une affaire car la batterie était en panne…!
